
Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal..

Arrive à Ottawa.

NOUVELLE MANUFACTURE

gIJOUTERIEj}
Bloc de ’Hotel Russell, rue Sparks, 

Ottawa.
M. C. H. DOUCET a transporté 

lier d’orfèverie du magasin de bijo 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout< 
oo mande telle que bagues. Boucles d’O 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et a très bas prix. Une visite est sollicitée.

son ate- 
u te rie d

C. H. DOÜOET,
Propriétaire

2 fév 81
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Poudres de Condition d'Alexander
MOUl.FN l*OFK les

KT AU7 ABS

nus in:cines celebbk<
«•OCR LUS

CïSxevaux
AviKNT a Ottawa C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick 
^ VIS.—Les médecines ci-dessns, célè 

K bres dans tout le Canada pour leui 
efficacité, -m se trouvent que chez M. <. 
STRATTON, .-e mots donc le public er 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau : 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLI8H & FRERE, rue Queen, ouest.

Sirop des Enfants du Dr Eoderrt
Ce sirop est prépa 
rée avec l’approba. 
tion des professeurs 

' 1 iVU^SjFVv d? l’B oie de Méde
cine «■' de Chirui» 

i gie de Montréal, 
F . nlté de Môdeci 

| '» de PUniversit' 
|lu Collège Victo»ijiSs

m* Le sirop des en- 
nts est supôrieui 
toutes les prépa 
lions calmantci 

offertes aux mèrtf 
de famille pour conserver la santé de leur* 
enfants ; il peut être donné avec *a plu 
grande confiance aux enfants dans les cat 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenteru, 
Dentition douloureuse, insomnie, Tous, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats

dd Dr Godbrrb e«

Unis
PRIX. 35 Cto. LA BOUTEILLE.

iSeul proprietaire,
B. S. McGaLjK, Chimiste.

Mor.li
la1883.

SPRUCINE
Une des meilleures prôpa* 
rations offertes jusqu'il* 
au public, pour le soulag' 
ment immédiat et la gu" 
nson de la Toux, du R.mnn 
de la Bronchite, de l’E: • 
rouement, de la Croupi p 
de toutes les maladies de ^ 
Gorge et des Poumons 

A vendre partout à 25 e' 
' 50c la t-outeille.
B. E.à'cGALFi, Cbinnsti .

Montré-1
8

...d’üi-ulW

CHEMIN DE FER
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont 
réai les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, 
qui quittent le mardi, le jeudi et 

di se rendent à Saint-Jean directe

et ceux
1'

ment.
De prompts raccordements sont faits à 

Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
«les chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à loua les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
«lisséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 

l'e route, vu qu’elle est la p'us r «pi le 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic «lirect est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de 1’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europ®, venant 

en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignement désirables sur la route, 
les taux de passager ou do fret eu s’adres­
sant à

E. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIg,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

D. POTTING BR,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B., 28 mai 1884.

LES CELEBRES CHARS PALAIS
CALUMET. LACHINE El CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Lee trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m -Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al­
bany, New-York, Buffalo et 
tous le 
U à B.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et ious les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta­
tions intermédiaires.

3.45 p.m—Trains mixte de l'après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke, «Chalk River et touV> 
les stations intermédiaires, fa. 
sent connection à la jonction de 
Garleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.10 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville,<• Toronto, Détroit 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations 
les passagers, s'adresse* au bureau des 
billets.

s points a l’ouest vié

concernant

J*r 86 HUE ELGIN.
GEO. W% HIBBARD, 

AssistanUAgent-Génôral des Passager* 
ARCHER BAKER,

Surmtendan t-généra I
W.C. VANHORNE, 

Administra leur-généjral.

Chemin de Eer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement* «le printemps, 

«wminensaut Mererctll, 23 
Avril, 1884.

TnrEl 11
H °

TABLKAU DK8 HRS. frï
W <vX3

DDD

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez chez

mcdovgall & cczne.
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de l-i

GROSSE TARRIERE,

Hue Sussex, et coin ce la rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL * CUZNER

31 Octobre 1883. la

L« Restaurant “ (Jueeu ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Repas ù 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux huîtres et des dîners 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.
20 mars 1884

FUM U Z
fi ES CIGARES

CABLE
ET

PADRE
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
3 déc.

CHAISES
Je suis en position d’offrir de 

chaises à

FONDS en JOS
—ET—

PERFORES
A des prix inconnus jusfyi^ici]

MAGASIN PALUS DE MEUBLI
38 RUE Him.Aü.

S

JACOB ERRAT1
N. B,—Voyez les échantillons j 

les prix dans la vitrine. Choix s 1
4.000 chaises

l-A mrtiCTWS SANS EtiAl

ISAÏE DA Z
Manufacturier/;wJ jl—(et)—

MAKCHAMt de CUAtSal
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

XlaHicuc ia et de l’TTg 
OTTAWA. tJL

Désire faire savoir à scs noml rcuse^f, ' 
tiques et au public d’Ottawa et de seel)! 
virons en générai qu’il a acheté et» 
eu opération toutes les machines du vi 
établissement autrefois en opération su 

Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSUR
M. I. Dazé désire attirer l’attention 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est sa 

contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d'ouvriers de p 
mière cl

TOUTE COMMAND!
Qui Jui sera confiée sera exécutée et ex 
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans lediComman

y

Les meilleurs matériaux sont emplo- 
Satisfactioa garnntie. Prix très mode'- \ 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE^ » 
tta^"Les marchands 

raient bien d’aller visiter c 
TURE avant d'acheter aill

IZAIE DAZE. „ ^
Propriétaim^

de la acampagn< \ 
ette MANU£ v W

16 mai 84

TAPIS, TAPIS eti)

MAISON DE TAPE
D’OTTAWA.

èr-j'* )fi ’'Ins grand assortiment, les mej 
I6QX8 H'aere, et 1*8 plus bas prix en 

fait de

rclarts, Rideauil
Cornfclie», Pôles, Garnlltir 

et Meuble* «le tonte Morte

la
MAISON DE TAPIS D’OTTAwJ'

148 Rue 8PAHKS. , '!,j

SHOOLBRED et OieJ,
Ottawa, 17 Déc. 1883.

I
r

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEUR I

DE POMPES FUNEBRES
COIN DBS RUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

V
r)ri

A
■

I. B. TAGKâBER
8NCANTEIIB, COtETlER

MARCHAH!
A

Commission
Agit comme arbitre et commissaire-priseu

Bureaux : RUE SPARKS
(Enf.trcJdeff’HoteÇKaggeli )

OlTAWd, V

TEMOIGNAGE CONVAINCANTAU GRAND BAZAR A HULL DIAMOND DYES

Je me suis démis l’épaule à la suv 
d’une chute, le 5 octobre 1881. L«js do< • 
leurs furent appelés, mais ne purent i« 
mettre mon bras à son état naturel. Aj r« > 
121 jours de souffrances atroces, j’alluû 1 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, .r 
médecin réussit à me remettre le bra.~ ei 
position, mais les nerfs étaient tellemu « 
contractés que je ne pouvais plus que pli»; 
mon bras à ang e droit. Les nerf? ; ; 
raissaient être en fil d’acier ; l’appliqu- 
tous les remèdes ordinaires, de l'alcooi 6' 
du vinaigre, du Brandy et le l’aintci, 
mais sans aucun effet marqué. Net ; 
avions une petite quantité de votre atuicn 
et liniment d’huile. C’est le remède qui c. 
donné les meilleurs résuif Rts. Je n< *t: 
trouvé que dans une pharai rie et eu volüt 
quantité, et ayant «lema« aux pharin» 

pour«|uoi ils ne garn aient pus (en- 
• “ Eh bien, me répond reut-iis, . 01 >

1 ce remède avait au- 
l.s ont été telleinei ; Sa

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanlé.pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domesti­
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces lein 
tures teindront plus d'étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

Oh 1 que c’est beau ! que c’est 
Telle est l’exclamationbeau 1

que nous entendons dans la bouche 
de ceux qui sont allés faire une 
visite au bazar.

Et de fait le bazar mérite une 
visite.

Outre ces mille petites variétés 
amusantes que l’on trouve dans 
tous les grands baxars, on voit dans 
celui-ci des articles de prix, pres­
que des ménages tout entiers, tout 
un assortiment de magnifiques ta 
pisse ries du moyen Age, des pein­
tures, des sculptures, des modes 
nouvelles, des bonbons et des ra­
fraîchissements de toute sorte.

Vous y trouverez de beaux objets 
antiques, de beaux encriers, de la 
fourni e, de la mousseline première 
qualité, des cigares de la Havane, 
et même l’assurance nir la vie. Et, 
pour vos montres, de magnifiques 
chaînes de sûreté, et pour vos chai 

de sûreté, de belles montres en 
argent 11 en or, des fichus, des dia 
mants, de belles clarinettes, des 
lunettes, des instruments d’agricul 
ture, de beaux chevaux non pas 
pur sang, mais en bois, de magnifi­
ques orgues de Weber, un grand 
steamer de la ligne Afian, des puits 
artésiens, etc... Des singes avec de 
belles lanternes magiques, dans les- 
quelies on voit et on distingue les 
cinq parties du monde avec tout ce 
qui s’y passe depuis les diplomates 
réunit au grand Congrès de Berlin, 
jusqu’aux chefs sauvages, réunis 
en conseil et fumant le calumet de 
la paix, la bataille de Waterloo, 
les animaux malades de la 
peste, le so'eil, la lune et les 
étoiles, les oiseaux

au

ns pas que 
tant «le valeur. ” 1
tisfaits1li‘ mon témoignage «ju« tepuiatl 
en ont ach<„*té et en ont ven-lu «le.4 -|Uai 
l'tés. Mais comme jo nr pouvais allé «lit 
vu que l oi: panait déjà «le me mettrt sol 
l’influence de l’Ether pour 0purer sut -.01 
bras et dêtemire les noils. J’ai pv.-t« 1 e 
vous éciire immédiatement pour veu-, 't- 
mander de menvoyer six bouteilles, 
avant que la seconde fut épuisée, les r.eilt 
étaient détendus et je pouvais me sei *. 1; 
de mon bras avéc facilité et sans doui- ui 

Permettez moi de vous dire que ..ou 
nous servons habituellement «Je voli a; 
nica et Uniment d’huile comme remèe 
pour les brûlures, écorchures, entoise 
maux de reins et en général pour imp­
ies maladies externes et cela av*< Kl 
meilleures résultats qu’aucun remè«:e 1 f 
peut donner. Mon médecin dome sou e. 
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. D. Goohue,

Pembroke, N. H.

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la earn 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

nés

PETITE GAZETTE
—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier 
et 11 F MacCarty, Ottawa.

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les alfections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a. dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de cru­
cifix, de bénitiers, ain-i qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. €. Guillaume,
455 rue Sussex.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remetcie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouravement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Sirop des Enfants du Dr Godcire— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

.a bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

Ayant souffert du Rhumatisme pendau 
longtemps, on m’a conseillé de faire J’e 
saie «ie votre Arnica et liniment d’hui 
La première application me donna un su 
lagement immédiat, et maintenant j*. su. 
cupabla d'agir à mes affaires, grâce à vol* 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont”ea..
En vente chez C. t >. Daciek, rue Susse> 

( fttawa.

qui nagent 
dans l’air, et les poissons qui 
voient dans l’eau... et piv& les 
pyramides d’Egypte du haut des­
quels s 40 siècles vous contemple­
ront !... Les tambourins des monta 
gnards et les castagnettes des gui­
des de Bagnères... Enfin, et sur­
tout, une mine d’argent dans une 
magnifique bourse parsemée de 
fleurs de toutes couleurs. Rien 
que sa vue encourage ; beaucoup y 
ont puisé et se sont enrichis, ils 
ont promis de revenir tous les jours.

Mais ce n’est là qu’une partie. Il 
en est une autre, aussi variée, et 
plus même que la première, aussi 
intéressante et plus utile. Elle 
contient de riches sujets religieux, 
qui ornementeront parfaitement 
bien une chambre de réception, un 
salon, un petit oratoire. De très 
riches services de table en argent 
et en porcelaine fine. Qui 11e serait 
heureux, aux grandes époques de 
famille, de célébrer aussi bien que 
possible ces fêtes, où sa W*.unissent 
ceux qui ont été sépa ‘‘s depuis 
longtemps. Et pour un eune mé­
nage, quelle heureuse occasion de 
se procurer dans des conditions 
aussi avantageuses des ob.ets très 
importants et de première utilité, 
do bons articles de literie. île cui­
sine... Et quoi encore /... Venez 
voir vous-mêmes, mais depêchez- 
vous, vous comprendrez combien 
est rar^ et heureuse la bonne for­
tune qui vous est offerte aujour­
d’hui.

Ouverture tous les soirs à 7 hrs, 
à la grande salle de Hull. La mu­
sique de la ville réjouit les assis­
tants de ses plus beaux accords.

s.

GRAND

Magasin de Meubles
DE

Li. GRaTTON,
Entrepreneur Meublier, Menuisier,

S». 580, Rue SUSSEX, Ottawa
M. GRATTON est toujours heureux d’en 

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation rie Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Cham 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par 
compétents, et à

DES PRIX 1RES MODERES.
1er Oct. 1883______________________

ASSOCIATION MliTLKLUS
DE

des ouvrier

la

PREVOYANCE
DU CANADA.

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provin

A VENDRE
Un emplacement avec maison, situé 

le village Pointe Gatinear, à trois arpenta 
l’église, sur le grand chemin. Coudi­

ons très faciles. S'adresser à JOHNNY 
H AM AN, snr.. Pointe Gatineau.

7 juillet, 1881

BUREAU PRINCIPAL:
169 RUE ST. JACQUES-

MONTREAL.

de
tio

lm
DIRECTEURS.

A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqn 
Jacques Cartier—11 Président.”

Hon. W. W. Lynch M. P. P., 1
Comméasaire des Terres de I Vice 
la Couronne Québec, P. Q. | Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Mat sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec.
Négociant.

facturie 
Moucton,

Ménagère Demandée
le, au No. 230, rue Principale, 

Hull, une ménagère bien recommandée. De 
bons gages seront payés.

29 juillet 1883.

On demand
OPPOSITION

2s.LA VIE DU COMME!» E

gcL‘Je vends mes montr. 3 et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour uent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

AU CLERGE
0TTAW1 l'LÂTING WORKS

John L. Cassidy, Ec 
J. McEntyre, Ecr., M 
M Babcock, Ecr- Ma 
John L. Haï ris, Ecr., 
Arthur 
John H 
J. J. G

ay, &cr., ru 
Ecr.. Mardi

N. B.
Gagnon, Ecr. 

Jopper, Ecr., 
luerin, Ecr., M. D.Toute espèces d'ornements d’église, tels que 

VASES, Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Lôgals 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

CALICES,
PA TEN ES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vertnells, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottaw

H. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.
Les surplus sont déposés dans le trésor 

provinc al.
Pour informations s’adresser à

M. CHARLES PUNCH4RD
No, 76, EUE SPARES,

OTTAWA.
9 Mal

L'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

L’expérience, la persérérence le 
comptant et l’énergie.

J. F. GARROW,
170, RUE /f PARK S

DOIVENT L’EMPORTERM. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

I,es meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontaltachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. G. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, OUawa.

Ottawa, 29 janvier 1883. la. T A GRANDE VENTE DE MODE • 
J.J D’ETÉ se continuera pour quelques 
jours seulement, chezJB. V laZLN A A. WOODCOCK.

BIJOUTIER et HORLOGER
No, 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L'AN

E PLUS GRAND ASSORTIMENT DE 
CHAPEAUX NUS A GARNIS estL

L’rtOMME MODISTE.
Assortiment complet de Bagues, A mu aux 

Boucles d’oreilles. Monfrt T OT SPÉCIAL DE PARASOLS DOD- 
JLj BLÉS se vendant rap dement à $1.60. 
Valeur $2.76. Voyet les au numéro

s-pingles,

A MOITIÉ PR IX
n or et en argent

39 Rue SuarksOuvrage fait à ordre sous le plus cour.
délai à des prix modérée. 

AGENT pour la célèbre montre >4 anl >. Je n’ai aucune Intention d’abandonner 
les affaires. Avec un assortiment complet de 
modes et ayant l’appui des dames d'Ottawa 
je continuerai mon œuvre quand même cela 
prendrait dix saisons.

H. VEZHTA,
Porte voisine «ta VARIETY J a Al lH

1er dec, i ai.

%
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LE CANADA, 9 Août 1884

PET

LE
PHEi

L

—Avez 
çons ?

—Aucu 
J’ai soup 
le bracont 
l’auteur d 

—Lui!
quise.

—Je co 
je pouvais 
poser capi
tat.

—Un i 
cette per 
mais je 1 
pensant à 
tre enfant

—Je n 
chus, rep 
trouvé Sa 
lade, et j’t 
eu qu’il n 
crime.
- S’il e 

ri, Sauvat 
me, mais 
marquise.

—Sauv 
affreux cc 
qu’il a pr< 
moi, dén 
l’ennemi < 
pour luie 
ia marqui 
ration.

—Et, bx 
raconta ce 
la chaum:

—Mada 
ta-t-il, je 
vous avez 
ge ; c’est 
avez fait
avez conv 

—Ah ! j 
et ses enfi 
devienne 
quise.

—Main 
marquis, 
désire sav 
quelles c: 
a eu lieu, 
pu x-oir 
prie, dans 
me donc 
aussi com 

—Vous 
coup, répc 
me je vou 
rien à vox 
se facilite 
tefois, je i 
parler, m 
dire ce qu
m:

Voulan 
à la femne 
je m’étais 
de nos an 
ve servit 
maintes f 
dévouemt 
mais près 
entrer, 
instant a1 
je sortis < 
dais les cl 
Il pouva 
demie, i 
aller me j 
je pensai 
venu, tire 
Je marc! 
n’étais pa 
son du gi 
la détona 
sentis en 
une don! 
sement è 
un faux 
une brat 
dois cert 
faux pas, 
l’individi 
tombai le 
tefois, mi 
en abom 
me sonie 
gard du < 
tiré. Je 
qui s’en 
puis mei 
je jperdii 
je revins 
bras de r

Un de
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